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des eaux de Néris remonte au moins aux premiers siècles de
notre ère.

Le départeoent de l'Allier possède aussi les eaux célè-
bres de Bourbon -l'Archambault.

Le lendemain matin,dès six heuresje prenais le chemin de
fer pour me rendre à Lyon,à la station de Chamblet-Néris, la
plus rapprochée de cette ville. La, première station que l'on
rencontre après Chamblet est celle de Comnentry.J'ai bien re-
gretté de ne pas pouvoir m'y arrêter cette lois, il y a tant à
voir pour un amateur de géologie.

Comentry est une v ille à l'américaine; il y a cinquante
ans c'était un village, aujourd'hui elle compte 12,000 habitants.
A Commentry tout est mines ou forges. L'exploitation réguliè-
re de la houille date dunc cinquantaine d'années et elle a vi-
te pris un immense développement ; sa production annuelle
peut atteindre 400,000 tonnes ; elles les a même dépassées.

La houillère de Commentry appartient à la Société ano-
nyme de Conmentry-Fourchaiîbault dont dépendent les usi-
nes de la Nièvre ; elle occupe au moins deux mille ouvriers.

Les puits sont nombreux et puissaïnnent outillés, mais
ce que Commentry-niunes a (le particulier, ce sont ses sept
tranchées, immenses excavations le soixante mètres de pro-
fondeur qui ont servi à l'exploitation à ciel ouvert. La premiè-
re, en débouchant par la rue de la mine, est de toutes la plus
importante, elle n'a pas moins de cinq cents mètres de
longueur sur deux cents mètres de largeur ; pour le pra-
ticien, je recommanderai celle qui est à lextrémité, ou tran-
chée de Longeroux. dans laquelle on peut voir mise à nu la
magnifique couche de Commentry, avec système complet
d'exploitation.

A tous ceux qui font une étude spéciale des questions
géologiques,je signalerai le magnifique musée de paléontologie,
de botanique fossile, dont tous les échantillons appartiennent
au bassin de Commentry et ont été iecueillis par les soins du
savant directeur de ces mines, M. Fayole. Ce musée absolument
privé se trouve dans les bureaux de la mine.


